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A lire, ¨ voir...

çIl sufýt ¨ une personne avis®e dôentendre une chose pour en apprendre dixè

NÁ 23 - octobre 2007

LôAsie est un 
concept cr®® par 
les Europ®ens, 
en particulier par 
H®rodote vers 
-440, largement 
repris au 19e si¯cle 
pour justiýer la su-

pr®matie europ®enne : lôEtat-nation 
europ®en et lôexpansion du march® 
capitaliste ®taient alors consid®r®s en 
Europe comme le stade avanc® de la 
civilisation, lôAsie ®tant rel®gu®e ¨ un 
niveau de d®veloppement inf®rieur et 
d®cadent.
Sun Yat-sen voyait pourtant d¯s 1924 
se proýler une Asie renaissante, lib®-
r®e du colonialisme europ®en, avec 
ses syst¯mes de valeurs sp®ciýques 
et ses propres conceptions politiques. 
Il allait jusquô¨ opposer la "culture de 
la voie royale" ¨ la "culture de la voie 
h®g®monique" des ®tats europ®ens.
Aujourdôhui, les pays dôAsie cherchent 
¨ int®grer ce concept dôAsie qui leur fut 
si longtemps ®tranger, mais en le r®in-
ventant ¨ leur manī re. La t©che nôest 
pas ®vidente pour eux, m°me si cer-
tains ®voquent d®j̈  la possibilit® dôune 
r®conciliation entre la Chine et le Japon 
¨ lôinstar du couple franco-allemand.
La Nouvelle Asie qui est en gestation 
ne se fera pas sans que soit abolie 
lôancienne guerre froide et ses d®riv®s, 
ni sans que les formes naissantes de 
colonialisme ne soient contr®es, car 
¨ lôint®rieur m°me de lôAsie, les dif-
f®rences culturelles sont parfois tr¯s 
marqu®es.
Loin dô°tre un continent homog¯ne 
comme elle est souvent encore re-
pr®sent®e, lôAsie est un ensemble 
complexe aux ®l®ments de plus en 
plus diff®renci®s.
M°me si lôEurop®en peut appara´tre 
comme une alternative aux risques de 
frictions entre Asiatiques dus aux mani-
festations croissantes de leurs nationa-
lismes, la connaissance des pratiques 
professionnelles et culturelles est donc 
de plus en plus indispensable pour 
r®ussir en Asie !

Dominique Soule

Avant-propos

www.prepasia.com

PrepAsia ¨ particip® ¨ la conf®rence-d®bat organis®e par la Pr®fecture de la Charente-
Maritime sur le m®tier dôAmbassadeur aujourdôhui et sur lôaction de la France en Indon®sie et 
en Norv¯ge. Madame Catherine Boivineau, Ambassadeur de France en Indon®sie, a soulign® 
le potentiel de ce pays ®mergent o½ la France b®n®ýcie dôune bonne image. Elle a relev® le 
nombre d®croissant d'Indon®siens ayant ®tudi® en France et souhait® un renversement de cette 
tendance.

Avenir Expat se tient les 10 et 11 octobre au CNIT, ¨ La D®fense. PrepAsia est pr®sent 
comme chaque ann®e ¨ ce rendez-vous des responsables de la mobilit® internationale, et nous 
esp®rons vivement avoir le plaisir de vous revoir ou de faire votre connaissance sur notre stand.

Les 2¯me Rencontres de la Coop®ration D®centralis®e Franco-chinoise se tiendront 
¨ Bordeaux les 22 et 23 novembre 2007 avec pour th¯me : "Vers une soci®t® harmonieuse, 
par le d®veloppement durable". Ces rencontres font suite ¨ une premi¯re ®dition tenue en 
2005 ¨ Wuhan. PrepAsia participe ¨ la d®l®gation de la CDA de La Rochelle conduite par son 
Pr®sident Maxime Bono.

La Fondation Alliance Fran­aise devrait bient¹t voir le jour pour soutenir le r®seau 
international de lôAlliance Fran­aise avec un recours accru au m®c®nat. Cr®®e en 1883 par 
un comit® de personnalit®s comprenant Ferdinand de Lesseps, Louis Pasteur, Ernest Renan 
et Jules Verne, lôAssociation nationale pour la propagation de la langue fran­aise dans les 
colonies et ¨ lô®tranger a rapidement grandi : les Alliances Fran­aises ¨ l'®tranger sont des lieux 
de contacts qui sont appr®ci®s par beaucoup d'expatri®s et qui pourvoient eux-m°mes ¨ leur 
ýnancement. Elles comptent aujourd'hui 1 071 comit®s dans 133 pays, et accueillent 440 000 
®tudiants. "On ne r®siste pas ¨ lôAlliance Fran­aise" disait De Gaulle !

PrepAsia sur Avenir Expat 2007 : 10-11 octobre 2007
stand  F19 - face ¨ l'Espace des Fran­ais de l'£tranger

LôInde contemporaine de 1950 ¨ nos jours 
retrace l'histoire passionnante 
d'un demi-si¯cle d'ind®pen-
dance et plus particuli¯rement 
lôapr¯s 1991, lorsque lôInde 
a opt® pour la lib®ralisation 
®conomique et le "miracle" de 
l'Asie orientale. L'attachement 
aux traditions demeure cepen-
dant fort : l'Inde change ¨ son 

rythme et reste une terre de contrastes. Côest 
aussi ce qui fait son int®r°t. L'Inde contem-
poraine de 1950 ¨ nos jours, collectif sous la 
direction de Christophe Jaffrelot, Ed. Fayard.

La revue Perspectives Chinoises lance une 
nouvelle formule trimestrielle 
autour dôun dossier. Perspecti-
ves Chinoises est la seule revue 
fran­aise enti¯rement d®di®e 
¨ lô®volution du monde chinois, 
bas®e ¨ Hong Kong. Infos sur 
http://www.cefc.com.hk

Le premier num®ro de la nouvelle formule 
est consacr® ¨ l'environnement. On lira en 
particulier avec int®r°t et inqui®tude l'article 
sur "L'impact de l'®volution climatique ¨ Hong 

Kong et dans le delta de la Rivi¯re des Perles", 
ainsi que les analyses de Michal Meidan sur la 
diplomatie environnementale d'une Chine qui 
sait °tre devenue aujourd'hui avec les Etats-
Unis le principal acteur de l'apr¯s-Kyoto.

En Inde, l'essor de grands centres tertiaires ¨ 
vocation mondiale et la pauvret® 
de masse coexistent au sein d'un 
ensemble o½ la soutenabilit® 
environnementale des grandes 
villes est d®j¨ critique.
Comment lôacc®l®ration de la 
croissance indienne et l'ouverture 
®conomique vont-elles se tradui-

re par l'®mergence d'une nouvelle superpuis-
sance aux c¹t®s de la Chine ? L'®conomie 
de l'Inde, par Jean-Joseph Boillot, Ed. La 
D®couverte.

L'Association Fran­aise de Sin-
gapour vient de sortir la nouvelle 
®dition de son Singapour Prati-
que, une mine d'informations 
qui est remise gratuitement aux 
adh®rents de l'Association. In-
fos sur www.afsingapour.com

Nouvelle Asie

http://www.cefc.com.hk/fr/pc/historique.php
www.afsingapour.com
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Asie argent®e...

Sôadonner au jeu est consid®r® comme un 
crime grave en Chine continentale, mais les 
26 casinos de Macao ont fait plus de recet-
tes en 2006 que les 40 de Las Vegas. En 
Chine, les casinos ne sont autoris®s quô¨ 
Macao, mais ils sont beaucoup plus proý-
tables que ceux de Las Vegas : en un an, 
le Sands a d®j¨ r®cup®r® sa mise de 280 
millions $US, et a investi 2 milliards $US 
dans une grandiose r®plique du Venitian 
de Las Vegas, qui vient dôouvrir ses 3 000 
suites, 100 000mĮ de salles de congr¯s, 
16 000 machines ¨ sous, 15 000 places de 
spectacles é dont on se fera une id®e sur 
www.venetianmacao.com.
Le proýt est devenu en Chine une raison 
dô°tre. Avec la r®v®lation sporadique de 
quelques scandales ¨ la Zola, comme r®-
cemment lôaffaire des conditions de travail 
dramatiques des mineurs et des ouvriers 
qui fabriquent les articles des jeux olympi-
ques, ou celle de la lib®ration de quelques 
centaines dôesclaves retenus dans des 
usines et briqueteries dont les propri®taires 
®taient des responsables du Parti Commu-
niste ou leurs proches.
La qu°te du proýt prend en Chine des for-
mes parfois originales, comme ce vendeur 
de cadavres du Hebei : ¨ la mort de leur 
ýls, les paysans de certaines provinces 
de Chine veulent enterrer ¨ ses c¹t®s une 
femme pour l'accompagner dans l'au-del¨. 
A Linzhang, Song Tiantang fournissait une 
®pouse fant¹me contre 300 ¨ 400 ú, au d®-
but en la d®terrant dans les cimeti¯res, puis 
en tuant la jeune ýlle ¨ marier outre-tombe. 
"Je r°vais de devenir millionnaire, a-t-il dit 
aux policiers. La vue des hommes d'affaires 
qui r®ussissent m'a toujours rendu jaloux". 
L'agence de presse ofýcielle Xinhua est 
intervenue vivement: "L'®diýcation du socia-
lisme nous apprend ¨ placer l'esprit scien-
tiýque au-dessus de tout et ¨ chasser les 
superstitions."
La recherche ®ffr®n®e du proýt prend sur-
tout la forme du quotidien, et cet argent a 
bien une odeur, surtout dans les r®gions 
industrielles en expansion. Aussi les auto-
rit®s de Panyu, pr¯s de Canton, ont-elles 
d®cid® de recourir ¨ des nez comme dans 
lôindustrie des parfums, pour lutter contre la 
pollution. Les onze nez patent®s auront fort 
¨ sentir, et on leur souhaite de ne pas °tre 
d®rang®s par les autorit®s centrales, qui ont 
quant ¨ elles oblig® la Banque mondiale ¨ 
censurer un rapport sur les dommages cau-
s®s ¨ la population chinoise par la pollution, 
ainsi que le r®v¯le le Financial Times. Selon 
ce rapport, 750.000 personnes d®c¯dent 
pr®matur®ment chaque ann®e en Chine, 
principalement du fait de la d®gradation 
de la qualit® de l'air dans les grandes vil-
les. "Nous avons dit ¨ la Banque mondiale 
qu'elle ne pouvait publier ce genre d'in-
formation : c'®tait trop sensible et pouvait 
provoquer des ®meutes", a rapport® une 

personne ayant particip® ¨ l'®tude. 
Une odeur de saintet® plane en revanche 
sur lôindice Shanghai Composite qui a ga-
gn® 400 % sur deux ans et 117 % sur six 
mois, soit 14 fois plus que l'Eurostoxx 50. 
La capitalisation cumul®e des deux places 
boursi¯res de Chine continentale est d®-
sormais la seconde dôAsie apr¯s Tokyo. 
Aucune valeur n'®chappe ¨ la fr®n®sie, pas 
m°me celles des entreprises d®ýcitaires 
comme Jiaozuo Xin'an Science and Tech-
nology, qui a perdu l'an dernier 29 millions 
$US et dont le titre a tripl® en trois mois. Les 
placements boursiers constituent ¨ pr®sent 
une part signiýcative de lô®pargne des jeu-
nes ; quant aux moins jeunes ils emprun-
tent pour jouer en bourse, et les plus vieux 
amputent le budget de leurs fun®railles. 
Pourquoi le taux dô®pargne des m®nages 
chinois est-il pass® de 16 ¨ 25% en 15 
ans, et pourquoi les Chinois ®pargnent-ils 
proportionnellement deux fois plus que les 
Japonais ou trois fois plus que les Cor®ens 
alors que cô®tait autrefois lôinverse ? La 
cause en est lôaggravation des disparit®s 
sociales, cons®quence des choix politiques 
qui ont conduit ¨ la privatisation de fait des 
biens sociaux, notamment de lô®ducation et 
de la sant®, et sans cesse repouss® la mise 
en place dôune redistribution ýscale.

Mais au fait, o½ en sont les Chinois en ter-
mes de revenus par rapport ¨ nous? On es-
time qu'aujourdôhui 110 millions de Chinois 
disposent dôun revenu annuel sup®rieur ¨ 
75 000 yuans/foyer, soit 7 500 ú, qui cor-
respondent en fait ¨ 35 000 ú en parit® de 
pouvoir dôachat. Avec un taux de croissance 
annuel dôenviron 15 % en milieu urbain, ils 
devraient repr®senter 25 % de la population 
d¯s 2010, soit le m°me taux qu'en France... 
La classe ais®e est ®videmment tr¯s con-
centr®e dans les grandes zones de d®ve-
loppement ®conomique des deltas et golfes 
de lôEst : elle compte 28 millions de person-
nes au Guangdong, soit d¯s aujourdôhui le 
taux fran­ais.
Dans le m°me temps, la Banque mon-
diale estime que 120 millions de Chinois 
gagnent moins de 75 centimes dôeuro 
par jouré Lô®crivain dissident Liu Xiaobo 
pense quôen Chine, on est simplement 
pass® du tout-pour-le-pouvoir au tout-
pour-lôargent, de la lutte de classe ¨ tout 
prix ¨ la recherche de lôenrichissement ¨ 
tout prix. "Les comportements hyst®riques 
de la R®volution culturelle, consistant ¨ 
rouer tout le monde de coups, ¨ tout sac-
cager, ¨ tout piller, se sont transform®s 
en une ru®e hyst®rique vers la fortune". 
Partout en Asie, lô®cart se creuse entre 
riches et pauvres : Au Japon, lôargent d®-
pens® pour les animaux de compagnie en 

sont un indice. "De nos jours, les gens ne 
pensent pas ¨ leurs chiens comme ¨ des 
animaux, mais comme ¨ leurs propres 
enfants" estime Seiren Suzuki du salon 
de beaut® canine Pet Salon Jannie's, qui 
propose des massages ¨ la boue de la 
Mer Morte pour 83 ¨ 250 ú selon la taille du 
chien, et une mise en beaut® compl¯te pour 
420 ú. De nombreux sites internet vendent 
des laisses de luxe, des couverts en argent 
grav®s au nom du chien, des cravates et 
des bijoux pour rendre la promenade quo-
tidienne plus glamour. On trouve de faux 
ongles multicolores pour chats pour 400 ú 
par ané Amoureux fous des chiens, mais 
souvent oblig®s de renoncer ¨ leur passion 
faute d'espace, les Japonais ais®s se rattra-
pent le week-end en louant un compagnon 
aupr¯s de magasins sp®cialis®s pour 12 ú 
l'heure ou 80 ú les 24 heures. Enýn, il est 
maintenant possible de mettre son chien 
©g® en maison de retraite pr¯s de Tokyo 
moyennant 650 ú par mois, avec les m°-
mes types de services et de th®rapies qu'un 
hospice pour humains.
Pendant ce temps, la Presse et la t®l®vision 
japonaises d®crivent dans leurs reportages 
la vie des "r®fugi®s du Net" : des Japonais 
en g®n®ral ©g® de 20 ¨ 35 ans, incapables 
de payer un loyer, qui ont trouv® asile dans 
un caf® Internet ou manga o½ leur vie vir-
tuelle sô®panouit : ils disposent dôun box 
dôun m¯tre carr®, dôun acc¯s Internet et 
dôune solide collection de mangas. Au Ja-
pon aussi, les petits boulots se sont d®ve-
lopp®s, surtout depuis la crise des ann®es 
90. Aujourdôhui, les autorit®s d®nombrent 
ofýciellement 2,5 millions de freeters, n®o-
logisme n® de la contraction de free et de 
Arbeiter. Seules 1,6 % des entreprises 
japonaises souhaitent recruter des freeters 
©g®s de 15 ¨ 34 ans, qui repr®sentent 4% 
de la population active. Quant aux NEET 
(not in education, employment or training), 
ils rejoignent dans lôopprobre des s®niors 
les nombreux hikikomori, jeunes marginaux 
vivant en reclus. Faisant leur le slogan ¨ la 
mode depuis quelques ann®es selon lequel 
"chacun est responsable de son sort", ils 
nôen veulent pas ¨ la soci®t® mais ¨ eux-
m°mes : au Japon, le suicide est devenu 
depuis 2002 la premi¯re cause de d®c¯s 
des jeunes de 20 ¨ 39 ans.
Un freeter dispose en moyenne dôun revenu 
annuel de 6 400 ú (il ne peut donc esp®rer 
rentrer en maison de retraite pour chien). 
Une situation quôexplique Nobuaki Takashi, 
professeur dô®conomie ¨ lôUniversit® Ritsu-
mei-kan : "Avec la mondialisation, les entre-
prises peuvent se procurer ¨ lô®tranger de la 
main-dôîuvre bon march®. Les travailleurs 
des pays avanc®s vont donc se trouver en 
concurrence avec la main dôîuvre des pays 
en d®veloppement, beaucoup moins ch¯re." 
La Chine et lôInde sont en train de former des 
travailleurs qualiý®s. "Le jour viendra o½ les 
salari®s japonais ordinaires se trouveront en 
concurrence avec eux. Leurs 
conditions de travail se d®gra-
deront alors progressivement."

Eric Mareschal

Insolite ?

On joue aujourd'hui ¨ la hausse ¨ Macao, 
comme d'ailleurs ¨ Shanghai ou Shenzhen...
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Ces formations pr®parent les professionnels de diverses entreprises ¨ 
travailler en Asie et avec des Asiatiques.

Ils concernent les futurs expatri®s et leur famille, les personnes en mission 
de courte ou moyenne dur®e, les responsables de la mobilit® internationale, 
ainsi que le personnel s®dentaire, les responsables de collectivit®s locales 
et dôorganismes professionnels ou consulaires, appel®s ¨ coop®rer avec des 
partenaires asiatiques.

Les dates indiqu®es sont sujettes ¨ modiýcation en fonction du nombre de 
participants.

Tous ces s®minaires peuvent ®galement °tre organis®s dans les entre-
prises et organismes ¨ d'autres dates sur demande : nous contacter.

Les formations inter-entreprises PrepAsia
Optimisez votre r®ussite ¨ lôarriv®e dans un pays nouveau !

Une formation intense de deux jours qui donne lôessentiel des cl®s 
pour comprendre une nouvelle culture et sôy adapter rapidement :

Cadre physique, historique et humain,
Fondements de la culture et de la mentalit®,
Situation politique et sociale,
Environnement des affaires,

Initiation linguistique,
Relations et pratiques professionnelles,
Techniques de communication et de n®gociation,
Vie pratique

Tarif 2007 : 550ú HT par personne et par jour,
comprenant les d®jeuners.

Inscriptions et informations compl®mentaires en appelant le 
05.46.07.66.88 ou par courriel sur info@prepasia.com, et via le 
formulaire de contact de notre site Internet

Le succ¯s de la formule V.I.E.
Le nombre de Volontaires Internationaux en Entreprise a for-
tement augment® en 2006 avec une progression de 28 %, apr¯s 
30 % de hausse en 2005. Fin 2006, 1 034 entreprises employaient 
4 500 V.I.E. dont 22 % en Asie, soit le plus fort pourcentage apr¯s 
l'Europe, et c'est en Chine que les entreprises sont les plus nom-
breuses ¨ avoir un V.I.E. ( 273).
Sur les 1 000 V.I.E. employ®s en Asie, 483 le sont en Chine, et 

l'on constate ®galement une forte progression en Cor®e et en 
Thaµlande. 9 V.I.E. sur 10 ont un dipl¹me bac + 5, en trois tiers ¨ 
peu pr¯s ®gaux : universitaires, ing®nieurs et ®coles de commerce. 
2 500 entreprises ont re­u l'agr®ment ¨ la formule V.I.E., et 62 % 
des utilisateurs sont des PME.
La gestion des V.I.E. est assur®e par UBIFRANCE qui expose le 
d®tail de la formule, de la proc®dure et des avantages ýnanciers 
et ýscaux sur http://www.ubifrance.fr/vie/volontariat-international-
entreprise.asp

Stratag¯mes

Pour que tes adversaires soient sereins 
et sans crainte, dissimule l'hostilit® 
sous l'apparence de l'amiti®.
Une autre formulation de ce stratag¯me 
est "Miel aux l¯vres, ®p®e au ventre". 
Rassurez l'ennemi pour le rendre n®gli-
gent, travaillez en secret pour le subju-
guer, pr®parez-vous pleinement avant 
de passer ¨ l'action pour emp°cher l'en-

nemi de changer d'®tat d'esprit : c'est la 
m®thode pour dissimuler une puissante 
volont® sous une apparente docilit®.
Une personne avec un visage souriant 
et un cîur cruel est connu dans le folk-
lore chinois comme le "tigre souriant". ê 
la guerre, acqu®rir une sagesse tardive 
en prenant conscience du caract¯re 
dangereux des "tigres souriants" n'a 
que peu d'utilit®, car son prix en fait un 

luxe excessif.
En cons®quence, une 
proposition de paix sera 
toujours re­ue avec sus-
picion tant que le r®sultat 
de la guerre n'est pas 
manifeste.
Les formules font r®-
f®rence ¨ Li Yifu, fonc-
tionnaire ofýciel, et ¨ Li 
Linfu, chancelier imp®rial 

du VIIIe si¯cle, tous deux c®l¯bres pour 
leur fourberie.
Apr¯s la mort de Mao Zedong, les mem-
bres de la Bande des Quatre furent pr®-
sent®s comme des disciples z®l®s de 
Li Linfu, auquel Mao comparait par 
ailleurs les imp®rialistes, en recomman-
dant de combattre lôesprit de Li Yifu et 
de Li Linfu quôil d®peint ainsi : "Se sou-
mettre en apparence, mais sôopposer 
int®rieurement, dire oui, mais penser le 
contraire, prononcer de belles paroles 
face aux gens, mais intriguer contre eux 
par derri¯re ï telles sont les manifesta-
tions de la duplicit®."
Khrouchtchev fut caricatur® en Li Yifu, 
car de fid¯le disciple de Staline, il se 
transforma en son accusateur apr¯s sa 
mort en 1956.
Les sovi®tiques sont ®galement pr®sent®s 
en Li Linfu en Afghanistan, o½ la coop®-
ration amicale, les aides ýnanci¯res et 
militaires se sont r®v®l®es nô°tre que des 
pr®liminaires ¨ lôinvasion du pays.

Thaµlande 16-17 octobre 2007
Vietnam 06-07 novembre 2007
Inde 13-14 novembre 2007
Indon®sie 20-21 novembre 2007
Chine 04-05-06 d®cembre 2007
Thaµlande 15-16 janvier 2008
Japon 22-23 janvier 2008
Chine 29-30 janvier 2008
Cor®e 05-06 f®vrier 2008
Inde 12-13 f®vrier 2008

Dissimuler une ®p®e sous un sourire

Le recueil Les 36 stratag¯mes d®taille les 
ruses permettant de faire face ¨ toutes les 
situations conþictuelles et de l'emporter sur 
l'adversaire jusque dans les batailles presque 
perduesé PrepAsia vous propose aujourdôhui 
dô®voquer le stratag¯me nÁ10 de ces ruses 
pour vivre et survivre. C'est le troisi¯me de la 
s®rie consacr®e aux plans pour les batailles 
ind®cises.

xi¨o      lׇ     c§ng   dǕo

Dame Sun, ®pouse du c®l¯bre g®n®ral L½ 
X½n (183-245), brillant tacticien des Wu 
¨ l'®poque des royaumes combattants

    

mailto:info@prepasia.com
http://www.prepasia.com/Nous-ecrire
http://www.ubifrance.fr/vie/volontariat-international-entreprise.asp
http://www.ubifrance.fr/vie/volontariat-international-entreprise.asp
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L'®t® des anniversaires
Cet ®t® a ®t® marqu® par plusieurs anni-
versaires en Asie. La Chine a c®l®br® le 
dixi¯me anniversaire de la r®trocession de 
Hong Kong, lôAsean le quaranti¯me anniver-
saire de sa fondation, lôInde et le Pakistan 
les soixante ans dôune ind®pendance que la 
Malaisie nôa obtenue que dix ans plus tard.

Hong Kong, dix ans d®j¨
Les pronostics sur lôavenir du territoire 
®taient tr¯s pessimistes il y a dix ans, lors-
que le 1er juillet 1997, sous une pluie battan-
te, Hong Kong a ®t® r®troc®d® ¨ la Chine. 
Les riches Hongkongais, qui d®j¨ faisaient 
leurs affaires avec la Chine continentale, 
pla­aient leur fortune hors de Chine et cher-
chaient ¨ obtenir des passeports ®trangers. 
ê lôAlliance fran­aise, le nombre record de 
6 000 ®tudiants se formait au fran­ais, pas 
seulement pour ®migrer en Franceé mais 
aussi pour partir s'installer au Canada.
Aujourd'hui, la R®gion administrative de 
Hong Kong est toujours debout et toujours 
aussi þorissante. Elle fonctionne sur le prin-
cipe de "un pays, deux syst¯mes" formul® 
par Deng Xiaoping qui, d®c®d® cinq mois 
plus t¹t, nôaura pas vu l'accomplissement de 
son îuvre, pas plus que Zhao Ziyang qui 
avait n®goci® lôaccord avec Margaret That-
cher, mais qui ®tait en r®sidence surveill®e 
depuis son limogeage...
Certes, il y a eu quelques changements :
lôUnion Jack a ®videmment ®t® remplac® 
par le drapeau de la R®publique de Chine 
et le terme "royal" a ®t® retir® du nom de 
la plupart des organisations, de m°me que 
le portrait de la reine sur les timbres et les 
billets de banque. £trangement, le Hong 
Kong Royal Club a conserv® son nom.
Hong Kong est rest® toutefois membre ¨ 
part enti¯re dôorganisations internationales 
comme lôOMC, lôOrganisation mondiale des 
douanes, lôApec ou la Banque asiatique de 
d®veloppement. Hong Kong garde sa mon-
naie et sa rubrique sp®ciýque dans les sta-
tistiques chinoises du commerce ext®rieur. 
Les rues portent encore leur nom anglais, 
les statues comme celles de la reine Victoria 
sont rest®es en place, et on roule toujours 
¨ gauche.
Agac® par les critiques ®manant du terri-
toire, P®kin a bien tent® de museler la libert® 
dôexpression, mais les projets de reprise en 
main ont ®t® retir®s devant les importantes 
manifestations de protestation. La pr®sence 
de la Chine populaire s'exerce non par 

l'importance de sa garnison militaire, mais 
par ses nombreuses participations dans les 
grandes entreprises et dans les m®dias.
Une seule promesse reste loin dô°tre rem-
plie, celle de lô®lection au suffrage universel 
de tous les d®put®s et du chef de lôex®cutif : 
le risque para´t trop grand.

LôAsean peut-elle rebondir ?
LôAssociation des Nations du Sud-Est asia-
tique a c®l®br® ses quarante ans le 7 ao¾t 
2007. Seuls cinq pays avaient particip® 
¨ sa fondation et sign® la "d®claration de 
Bangkok". Tous les pays de la r®gion en 
sont aujourdôhui membres ¨ lôexception du 
Timor Oriental.
En 1997 et 1998, la crise ýnanci¯re a tou-
ch® surtout les pays du sud-est asiatique. 
Au lieu de r®agir dôune mani¯re concert®e, 
les pays de lôAsean ont souvent agi alors 
ind®pendamment en prenant des mesures 
pr®judiciables ¨ un autre pays membre. 
La solidarit® et surtout le principe de non-
interf®rence dans les affaires int®rieures 
des membres de lôAssociation ont ®t® mis 
¨ mal. Les investissements ®trangers sont 
partis vers lôAsie du Nord-Est et ne sont pas 
encore vraiment revenus.
lôAsean cherche aujourdôhui une nouvelle 
dynamique dans une formule ®largie "Asean 
+ 3" avec la Chine, le Japon et la Cor®e, ain-
si que dans une zone de libre ®change avec 
la Chine qui devrait voir le jour dans cinq ans 
et qui pr®sente pour les pays de l'Asean des 
risques ind®niables. L'organisation devrait 
aussi se doter en novembre prochain dôune 
nouvelle charte qui comprendra un volet sur 
les droits de lôhomme.

La Malaisie a cinquante ans
ê sa naissance le 31 ao¾t 1957, la F®d®ra-
tion malaise ne comportait que la p®ninsule 
malaise constitu®e de neuf sultanats et deux 
territoires autrefois c®d®s aux Britanniques : 
Malacca et Penang.
Ce nôest quôen 1963 que fut fond®e la 
F®d®ration de Malaysia que lôon conna´t 
aujourdôhui, avec la br¯ve participation de 

Singapour pendant ses deux premi¯res 
ann®es d'existence.
Elle a ®t® marqu®e par le long r¯gne du Dr 
Muhammad Mahathir, Premier Ministre de 
1981 ¨ 2003, tr¯s ambitieux pour son pays, 
antioccidental et antis®mite.
Son successeur, Mohammed Badawi, a 
montr® une approche plus douce des pro-
bl¯mes et a mis ýn aux tensions avec Singa-
pour, persistantes depuis 1965. Son action 
lui vaut cependant les critiques acerbes de 
son ancien mentor depuis qu'il a renonc® ¨ 
quelques uns des anciens projets de celui-
ci, consid®r®s aujourd'hui comme beaucoup  
trop co¾teux
Il nôemp°che que maintenant encore, la 
tr¯s forte diaspora chinoise de Malaisie 
vit dans la discrimination. Cette minorit® 
qui repr®sente 24 % de la population et 
qui a fait la fortune du pays, reste ®cart®e 
de la haute administration, de la direction 
des grandes entreprises et dôun acc¯s libre 
aux universit®s au proýt des Malais dont le 
parti, lôUnited National Malay Organisation,  
dirige depuis toujours le pays. Dans ce 
pays majoritairement musulman et r®put® 
mod®r®, la religion est aujourd'hui encore 
obligatoirement inscrite sur les cartes 
dôidentit®. Les conversions vers une autre 
religion que l'islam sont strictement interdi-
tes, et une personne originellement inscrite 
comme musulmane ne peut faire proc®der 
¨ un changement de religion...

Inde et Pakistan : deux destins
Le 15 ao¾t 1947, la Grande-Bretagne ac-
cordait dans la pr®cipitation lôind®pendance 
aux Indes britanniques apr¯s que les mu-
sulmans dirig®s par Mohamed Jinnah aient 
arrach® le droit de cr®er un Etat s®par®. 
LôInde est devenue aujourdôhui la d®mocra-
tie la plus peupl®e du monde avec une ®co-
nomie tr¯s dynamique et une soci®t® qui 
®volue vers une certaine modernit®, tandis 
que le Pakistan nôa connu jusqu'ici que des 
dictatures militaires ou des r®gimes civils 
corrompus.
Le contentieux pour la souverainet® sur le 
Cachemire divise toujours les deux pays, 
m°me si Islamabad et New-Delhi cherchent 
depuis quelques mois ¨ calmer le jeu.
Le g®n®ral Musharraf a toutefois bien du 
mal ¨ assumer son autorit® en luttant con-
tre les islamistes et en maintenant un lien 
privil®gi® avec les Etats-Unis.
Avec sa mont®e en puissance, lôInde est de 
plus en plus ¨ m°me de lui ravir 
bient¹t ce r¹le d'interlocuteur 
privil®gi® dans la r®gion...

Jacques de Goldýem

Chronique

Malgr® la r®trocession, Hong Kong fait toujours r°ver...


